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That, adhering ta tohat 'mane andtiwife poli- o né du X

cv which ought ever ta charadiize a frece peo tr u a République lialietxîîî, lon
ple, and by ws'hich the United Stres have always du Xoi dErruric, ni du la épuw
profeffed to be govern.'d ; willing, at the fame
time, to aleric this breach ofopad to her ale
Unauthorized niflondua of certain officers On croit q'w r:r
raiher than to a wam of a good faith un the pat bIc, à Prcibourg, polir dote la DIýZu du
of his Catholic Majety; and rclying wilh per- Ilongi.
fe& confiderce on the vigilance of.nd widom of
the executive, tley will wait the iffue of fuch
meafircs as that departnent of the guvernmissent P.nti, le ge. Oi-i.
h il h r f Ta avpur lud, oar il erting i iic n
zndia:ng tie injuries of the United Sttes :

Ho'ding it ta be their duiy ai the faine time, to.
exprcf aheir unalterable deterrfiniattion ta main-
tain the boundaries, anid the right of navigadon
and comncrce throuîgh thLe river Mifliffipi, au
thlbli(hed by exiiling Treatics.

NOUVELLES ETRA\NGERES.

A L LE.r.AKNL

Vienne, le 7 Septembr.-La fai\in*le ro-
yal vient d'être plongée dans la plus grande
triflfie par la mort imtat tendue de l'Arciiduciefl-
fe Marie-Louile, née princriFe de NapIes, é-
pote du grand duc de Toicane. Cette pritt-
celle eni morte hier, vers lix heures du roir
d'une couche malheurctife, après treize heures
de foxiflance. L'enlfamt qu'elle a rnis au mot-
de' el également. mort. S. M. Empereur
enl venu aujourd'hui de Bade dans cete capita-
k. pour conrfocr ion aigitle fière, prufi:de.-
met afiligù de la perte cc fant épou.. chéiie,
e pour donner les ordres :écellaies putir lia
é!puîLture e- la princeifi: dfuinte. ilufieurs

couiers ont été expédiés auilitôt pour différtentes
cours, et un getnnlihommtse de la cour a été et-
voyé Naples pour annoncer ce trine événe-
Men:.

/'iee, a8 Sepembere.

L'Empereur di RuI[ic a reconnu la juflice
des récladnZtoos de notre Cour, à Pégard du
plan d'indemnités qui fe dicute à Rati[bonne, et
le Comte de Saurau, notre Atmbaffadeur, efi
traité avec une fevcur et u'ne dillinétion marquée.
L'Enpeîeur a manifeilé o notre Cour, le défir
que la mifion de M. le Comte de Saurau fra
prolongée ; et en conféqtnce, on a envoyé uI
courier qui lui ordonne de reflcr à Péterfbourg.

Le changement de Mininère en a produit un
dans la politique de la Cour tde Petcrfiaourg.
Depuis que M. le Comte Alexandre de Wo.
ronzow cfl à la tête du département des affaires
étrangères, on a remarqué tis dipolitions plus
favorables à notre Cour, et aux demandes qu'
elle fait à la Diète de Ratifonnc. Plufi:urs
colries ict a ici, et an les dit pureturs de
dépëches trè-làtisfaifatltes. Oi fait atfi qu'il
a rVnrhé uLne eflefete au Piénipoteniairc

* Rtdffe tIRil re

A une des dernières pîrèfemîactns, qui ont
crécédé le voyage de SL Cloud, paria dans Ic
fallon, un capitaine des garde. du Roi de Na.
pies : il pooiti fon.uniformre, qui tfi le rmémute

tt celui des gardes du Roi de Fiance. 7e
onfui, qui étoit affis dans la pice voiftinc, l'e-

Lervit dans une glace. Soudain les trait. 'l-
terent ; il s'élance tie for. fauteuil, ifilt le, bras
de M. Duroc, et s'écrie, dans fat trouble :
" Que vois. je les Bourhons !"--M. de Lit-
çay, qui vinti au mêne inlant prenuie les rt-
dis pour l'omer:tîre de l',îdiencre, fit c<fier
la mltéprife. Le ColitI la retarda de quel-
ques nt:ntettts, pour cotipoer fain virge, qui
parut à la foule plus riant qu'à l'ordt:a:re:
mais les JtC r(onnes qui s'étoient trouvées af. a
près de l'apparemtent por entendre l'exclama-
tiot, t furent poini dupes de, ccte féréni:é
tfifeéIe. Sans doute, le Coniful fe rappellanc
arce quelle priomprittde cc quelle facilité on
détrône les dclpotes et les u urpatrurs, sétoit
imtaginé que la coi:rc révolution venait de fe
faire dans le pal;ds, et qu'un oflicier des gardes
de Lou is XVIll venoit l'inviter à fo ranger
paimi les lptetrs d'une çcène tdans laquelle
il le préparait àjouer le premier tôle.

M. -Bacrie, envoyé d'Alger, qui, après
avoir négocié ici le raccommodement de ceC
puiifliice avec le Conful. s'étoit rendti à Loir.
dres, en cil revenu derniiieicnt. Il n't quit-
té l'Angleterie que lorfque lesquatre premiers
r.illons, qui, ' apr's le % Convenions, ievuienit

être conpIts par le Gouvertnemcnt François,
nut Été payes. Il refle deux millions, pour
lerqueis le Dey a accoidé urti' sufis de deux
mois.

Une négociation de la même nature Cl cilla-
tnée pour la tépublique Italienne.

M. de Fontanges, ancien archevêque de
Touloufe; M. de Latour Dipii', aucien ar-
chevèque d'Auch ; M. de Nitîdols, anciei
grand-vicaire ce M. l'évéque de Mat leilles, et
aiautllement de M. l'archeêque tie Paris;
M. Bailli, ancien grand-vicaire de M. l'évê-
que d'Evreux: viennent d'être nommés, le
premier, évêque -d'Autun, le leconid évê-
que dle Troyes - le troilieme, évèque de )â
Rochelle ; et le.dernier, évêque de Poitiers.


